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 La Poste, dans les hôpitaux, ou encore 
à  Sanofi,  comme  dans  bien  d'autres 
entreprises,  des  salariés  refusent  de 

subir  sans  réagir  les  coups  portés  par  leurs 
directions.  Des  grèves  contre  des  projets  de 
réorganisation,  pour  l'augmentation  des 
salaires, l'arrêt de la dégradation des conditions 
de travail, ont lieu en ce moment dans le pays.

A
Une première victoire à La Poste
La direction bas-normande de La Poste espérait 
sans doute que son projet d'imposer une pause 
méridienne  non  payée  aux  facteurs  passe 
comme...  une lettre à la poste ? Elle en a été 
pour  ses  frais !  La  victoire  des  postiers  bas-
normands est historique après leur grève d'il y a 
quinze jours. 
Mouvements sur les salaires
Que  ce  soit  à  L’Oréal,  dans  la  grande 
distribution,  parmi  des  sous-traitants  de  la 
SNCF, de nombreux mouvements ont lieu en ce 
moment  sur  les  salaires,  notamment  à 
l’occasion  des  négociations  annuelles 
obligatoires (NAO). Le plus emblématique est 
peut être celui de Sanofi, dont plusieurs centres 
sont touchés comme Ambarès ou Sisteron, où 
se  mène  une  grève  depuis  plus  de  deux 
semaines. A l'heure où le nouveau PDG se voit 
attribuer  4  millions  d'euros  de  cadeau  de 
bienvenue  avant  même  d'être  arrivé,  où  des 
milliers d'emplois ont été détruits ces dernières 
années,  les  salariés  revendiquent  des 
augmentations de salaire. Car de l'argent, il est 
évident  qu'il  y  en  a  :  la  somme  versée  aux 
actionnaires représente trois fois la totalité des 
salaires  de  l'ensemble  des  salariés  Sanofi 

France !
Dans les hôpitaux, ça déborde
Plusieurs  services  d'urgence  se  sont  mis  en 
grève pour dénoncer le sous-effectif chronique 
dont ils souffrent, alors que la situation devient 
chaque  jour  plus  catastrophique.  Au  Mans,  à 
Cahors notamment, une partie du personnel des 
hôpitaux  ont  entrepris  des  mouvements  de 
protestation,  grèves,  manifestations,  pour 
dénoncer le manque de personnel, qui se traduit 
par des conditions de travail très dégradées, qui 
affectent bien sûr les patients.
Plus  que  jamais,  la  convergence  des  luttes 
s'impose
Les  salariés  sont  maltraités,  les  actionnaires 
gâtés,  ça  ne  peut  plus  durer  !  C'est  ce  que 
nombre de salariés  expriment  par  leur  colère. 
C'est  pourquoi  il  est  important  d'élargir  la 
protestation au niveau national.  Car,  c'est  sûr, 
les problèmes des services publics comme ceux 
du  secteur  privé,  sont  les  mêmes.  C'est 
pourquoi l'idée d'une grève interprofessionnelle 
contre  l'austérité  et  pour  le  retrait  de  la  loi 
Macron,  appelée  par  les  organisations 
syndicales CGT, FO, Solidaires et FSU, pour le 
9 avril prochain est importante. Bien préparée, 
elle peut permettre d'exprimer massivement au 
niveau national, le ras le bol accumulé, et être 
un  encouragement  à  mettre  en  place  une 
convergence  des  luttes  pour  un  véritable 
mouvement  d'ensemble.  L'utilisation  du  49.3 
par le gouvernement pour faire passer en force 
la loi Macron, qui démantèle le droit du travail, 
est la preuve que ce gouvernement n'est pas si 
fort et qu'on peut le faire reculer ! 
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Victoire  historique  des  facteurs  de 
Basse-Normandie ! 
Fin  2014  la  DSC  de  Basse  Normandie 
annonçait  un  nouveau  plan 
«réorg 2015/2016».  Au menu :  suppression 
de  tournées,  modification  des  horaires  de 
livraison du courrier dans les centres, durée 
hebdomadaire  de  travail  entre  39 h 22  et 
42 h 00,  baisse  des  véhicules  de  20 %  et 
mise en place de la pause méridienne pour 
les facteurs finissant après 13 h 45 sur tous 
les sites bas normands...
«La  pause  méridienne »  voilà  une 
expression  qui  cache,  par  des  mots 
synonymes  de  repos,  un  outil  pour  la 
direction  de  La  Poste  pour  faire  plus  de 
gains de productivité sur le dos des facteurs. 
En effet, cela signifierait pour les facteurs de 
démarrer  à  7 h 35,  de  revenir  dans  leur 
bureau  ou  d’aller  dans  un  point  de 
restauration à 12 h, et de repartir à 12 h 45 
pour  finir  leur  service  à  15 h 30,  en 
permettant ainsi à la Poste de récupérer la 
pause  actuelle  de  20  min  actuellement 
payée.
Après  une  campagne  de  pétition 
intersyndicale signée par 70 % des facteurs 
de  la  région,  la  grève  a  démarré  le  24 
février. Dans toute la région la grève a été 
massive.  La manifestation régionale à Caen 
a rassemblé plus de 600 facteurs de toute la 
région.  
Dans  le  pays  d'Auge  la  direction  a  du 
négocier  sur  l'ensemble  de  la  plaque  et 
lâcher sur le  retrait de la pause méridienne. 
Dans le  reste  de la  région,  la  plupart  des 
négociations ont eu lieu bureau par bureau 
et  non pas par plaque,  mais beaucoup de 
bureaux importants ont obtenu le retrait du 
projet  de  la  direction  (Cherbourg,  Flers, 
Alençon, Argentan, Carentan). 

Troisième  semaine  de  grève  pour  les 
facteurs de Balma en Haute-Garonne

L’intersyndicale  Sud  PTT,  FO et  CGT des 
facteurs de Balma a décidé de poursuivre le 
mouvement de grève illimitée commencé le 
lundi  23  février  afin  de  protester  contre  le 
projet  de  la  direction  de  La  Poste  de 

transférer  en  novembre  prochain  le  centre 
de préparation et de distribution du courrier 
basé dans les locaux de la poste de Balma 
vers  Labège  et  Toulouse  Côte  Pavée, 
distants  de  10  et  5  km.  Après  plusieurs 
rencontres avec la Direction de La Poste, La 
Poste refuse toujours de faire un pas vers 
les facteurs de BALMA et d’évoquer même a 
minima la  possibilité  d’un gel  du projet,  le 
temps que les parties concernées, usagers, 
municipalités, postiers, Direction du courrier, 
soient en mesure d’analyser les impacts de 
cette  délocalisation  en  matière  service 
public  postal  de proximité et  de conditions 
de travail. 

Grande soirée de soutien à Kobané et 
aux peuples du Kurdistan syrien. 
Mercredi 11 mars 15 de 18h à 21 h

Salle festive de Saint Etienne du Rouvray 
(Avenue des Coquelicots) 
 A l’appel  de  l’association  des  Kurdes  de 
Normandie,  des  partis,  associations  et 
syndicats.   Projection  de  documentaires, 
prises  de  paroles,  restauration  et  danses 
kurdes. Entrée gratuite. 
Une  collecte  sera  organisée  pour  la 
reconstruction  et  la  défense  de  Kobané. 
Ces  fonds  seront  transmis  au  Croissant 
Rouge Kurde qui identifie les besoins de la 
population.

La Grèce face à la Dette
 et à l’Europe

Solidarité avec le peuple grec !

Réunion publique  
avec Pascal Franchet CADTM (Comité 
pour l'annulation de la dette du tiers-monde)

jeudi 19 mars à 20h
Maison des Associations et de la 

Solidarité
22 rue Dumont d'Urville – Rouen

 à l’appel de : ATTAC – CADTM – Solidaires 
– FSU – Ensemble  - NPA

http://www.ladepeche.fr/communes/balma,31044.html

